
380 Le Petit Messager du T. S. Sacrement.

du nom de " Frères convers.” Ces derniers sont soumis 
aux mômes règles que les autres membres, ils ne sont 
point séparés de la Communauté, ni pour les repas, ni 
pour les récréation., ; de plus ils ont l’avantage comme 
tous les autres de faire l’adoration au chce-r et d’assis­
ter à tous les exercices de la Communauté.

Ils ne se distinguent des Pères et des Clercs, que par 
la nature des fonction/ qu’ils sont destinés à remplir: 
ils sort employés aux divers travaux manuels compati- 
b’“S avec leur état.

Quelle noble vocation que celle de se dévouer au culte 
dû à l’Hôte divin de nos autels ! Et qu’il est heureux le 
jeune homme qui fidèle à l’invitation du Maître comme 
un bon et fidèle serviteur, vient se mettre à son divin 
service, pour former lui aussi sa cour et coopérer par le 
travail de ses mains à l’extension de son règne eucha­
ristique. Comme jadis Jésus, “le frère convers “tra­
vaille dans des emplois humbles et cachés, mais aussi 
quelle semence pour le ciel ! Oui heureux, mille fois heu­
reux celui qui se rend généreusement aux instances de 
l’amant de son âme !

Piété, amour de l’Eucharistie et dévouement, voilà le 
résumé des devoirs du Religieux adorateur, du Frère du 
Très Saint-Sacrement. — Et certes, voilà bien un idéal 
de vie propre à exciter l'envie de plus d'un cœur désireux 
de se sanctifier par la pratique de la vie religieuse et 
adoratrice.

Eh bien, c’est à ces cœurs bons et vaillants que Jésus 
adresse en ce jour, son amoureux appel.

Venez dojc jeunes gens de nos villes et surtout de 
nos campagnes. Depuis longtemps ce bon Maître frappe 
à la porte de votre cœur, il attend toujours ; mais ne le 
laissez pas attendre davantage ; ne demeurez pas sourds 
à son appel.— Dites-vous: “je pars dès aujourd'hui; 
demain il serait trop tard.”—Venez, venez en grand nom­
bre ; de son radieux ostensoir Jésus-Hostie vous tend les 
bras; il vous accueillera avec sa sollicitude accoutumée ; 
et aux pieds du divin Roi, vous trouverez cette paix et 
ce bonheur inaltérables de l’âme: récompense de ceux 
qui laissent les vanités du monde, pour s’engager à la 
suite du Maître.


